
LE MESSIE ET LES FAUX-MESSIES 
Comment reconnaître les faux-messies (ou anti-christs) du vrai et seul Sauveur 

Lien vers la vidéo : https://paroissesenartsud.fr/wp-content/uploads/2026/01/Conference-Messie-faux-
messies_2.mp4  

 

Introduction 

Un exemple de messianisme contemporain :  le Rabbi Menachem Mendel Schneerson du Mouvement 
Habad (cf. Menachem Mendel Schneerson — Wikipédia) 

Le mot Messie vient de l’hébreu  ַיח  .« Mashiaḥ, qui signifie « oint – מָשִׁ
En grec, il est traduit par Χριστός – Christos, d’où le mot Christ. 

Dans toute la Bible, l’onction est liée à une mission donnée par Dieu, et le don de l’Esprit de Dieu : 

• Roi : 1 Samuel 16,13 : « Samuel prit la corne emplie d’huile, et il versa l’huile sur la tête de David et 
l’Esprit du Seigneur s’empara de David à partir de ce jour-là. » 

• Prêtre : Exode 29,7: « tu prendras l’huile de l’onction : tu en verseras sur la tête [du grand-prêtre] et tu 
lui donneras l’onction. » 

• Prophète : 1 Rois 19,16 : Le Seigneur dit à Elie : « tu oindras Élisée, fils de Shafath, d’Abel-Mehola, 
comme prophète pour te succéder. » 

Mais progressivement, l’Écriture annonce un Oint unique, définitif, sauveur, roi et serviteur à la fois. 

En parallèle, la Bible avertit très tôt d’un danger : la multiplication de faux messies, de sauveurs 
autoproclamés, capables de séduire, d’illusionner et d’égarer. 

Jésus lui-même le dira : « Plusieurs viendront sous mon nom, disant : C’est moi qui suis le Christ. Et ils séduiront 
beaucoup de gens. » (Matthieu 24,5) 

 Cette conférence vise donc à répondre à trois grandes questions : 

1. Qui est le Messie selon les Écritures ? 

2. Pourquoi les faux-messies apparaissent-ils sans cesse ? 

3. Comment les discerner aujourd’hui ? 

I. L’attente du Messie dans l’Ancien Testament 

1. La promesse originelle 

Dès la chute, Dieu annonce une victoire future : « Je mettrai inimitié entre toi et la femme, entre ta descendance 
et sa descendance : celle-ci t’écrasera la tête. » 
(Genèse 3,15) C’est la première annonce messianique : un descendant de l’humanité vaincra le mal. 

2. Le Messie issu d’une lignée précise 

• Descendant d’Abraham (Genèse 17,7) 

• De Juda : Gn 49,10 : Le sceptre royal n’échappera pas à Juda, ni le bâton de commandement, à sa 
descendance, jusqu’à ce que vienne celui à qui le pouvoir appartient, à qui les peuples obéiront. 

• De Jacob : Nombres 24,17 Ce héros, je le vois – mais pas pour maintenant – je l’aperçois – mais pas de 
près : Un astre se lève, issu de Jacob, un sceptre se dresse, issu d’Israël. (prophétie de Balaam) 

• Fils de David (2 Samuel 7,12–14) “Quand tes jours seront accomplis et que tu reposeras auprès de tes 
pères, je te susciterai dans ta descendance un successeur, qui naîtra de toi, et je rendrai stable sa 
royauté. C’est lui qui bâtira une maison pour mon nom, et je rendrai stable pour toujours son trône 
royal. Moi, je serai pour lui un père ; et lui sera pour moi un fils.  
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3. Un Messie roi et serviteur 

Deux figures se dessinent dans l’Ancien Testament : 

Le Messie royal 

• Psaume 2,2-7 :  Les rois de la terre se dressent, les grands se liguent entre eux contre le Seigneur et son 
messie  […] le Seigneur parle […] : « Moi, j'ai sacré mon roi sur Sion, ma sainte montagne. » Je proclame 
le décret du Seigneur ! + Il m'a dit : « Tu es mon fils ; moi, aujourd'hui, je t'ai engendré. 

• Daniel 7,13–14 : Je regardais, au cours des visions de la nuit, et je voyais venir, avec les nuées du ciel, 
comme un Fils d’homme ; il parvint jusqu’au Vieillard, et on le fit avancer devant lui. Et il lui fut donné 
domination, gloire et royauté ; tous les peuples, toutes les nations et les gens de toutes langues le 
servirent. Sa domination est une domination éternelle, qui ne passera pas, et sa royauté, une royauté 
qui ne sera pas détruite. 

 Le Messie souffrant 

• Isaïe 42 / 49 / 53 

Is 53,2-5 Devant lui, le serviteur a poussé comme une plante chétive, une racine dans une terre aride ; il était 
sans apparence ni beauté qui attire nos regards, son aspect n’avait rien pour nous plaire. Méprisé, abandonné 
des hommes, homme de douleurs, familier de la souffrance, il était pareil à celui devant qui on se voile la face ; 
et nous l’avons méprisé, compté pour rien. En fait, c’étaient nos souffrances qu’il portait, nos douleurs dont il 
était chargé. Et nous, nous pensions qu’il était frappé, meurtri par Dieu, humilié. Or, c’est à cause de nos 
révoltes qu’il a été transpercé, à cause de nos fautes qu’il a été broyé. Le châtiment qui nous donne la paix a 
pesé sur lui : par ses blessures, nous sommes guéris. » 

Cette tension explique pourquoi beaucoup attendaient un libérateur politique, mais rejetaient un sauveur 
crucifié. 

Le Messie à l’époque de Jésus : Le messianisme à l'époque de Jésus était devenu multiple et complexe. Il y avait 
d'abord le messianisme hébreu qui attendait, suivant les cas, un roi davidique parfait, un prophète qui serait un 
nouveau Moïse, un sage, un prêtre, un roi prêtre, ou enfin un mystérieux sauveur souffrant. Mais il y avait aussi 
un messianisme samaritain qui attendait deux messies, l'un étant fils de David, et l'autre, fils d'Ephraïm. Il y 
avait enfin un messianisme spécifique essénien. 

II. Jésus-Christ, accomplissement du Messie biblique  

1. Jésus revendique explicitement le titre 

• Devant la Samaritaine : « Je le suis, moi qui te parle. » (Jean 4,26) 

• Devant le Sanhédrin : « Tu verras le Fils de l’homme assis à la droite de la puissance de Dieu. » (Mc 
14,62) 

2. Les signes messianiques 

Jésus accomplit ce qu’annonçait Ésaïe : 

« Les aveugles voient, les boiteux marchent, les lépreux sont purifiés. » (Matthieu 11,4–5 ; cf. Isaïe 35,5–6) 

3. Le Messie rejeté 

« Il est venu chez les siens, et les siens ne l’ont point reçu. » (Jean 1,11) 

La croix n’est pas un échec messianique, mais le cœur même du plan de Dieu : 

« Le Christ devait souffrir ces choses et entrer dans sa gloire. » (Luc 24,26) 

III. Les faux-messies dans la Bible  

1. Déjà présents dans l’Ancien Testament 



• Faux prophètes (Jérémie 23,16) : « Ainsi parle le Seigneur de l’univers : N’écoutez pas les paroles de ces 
prophètes qui prophétisent pour vous et font de vous des êtres de rien. Ils disent les visions de leur 
cœur et non ce qui sort de la bouche du Seigneur. » 

• Deutéronome 18,18-22 Je ferai se lever au milieu de leurs frères un prophète comme toi ; je mettrai 
dans sa bouche mes paroles, et il leur dira tout ce que je lui prescrirai. […] Si un prophète parle au nom 
du Seigneur, et que la parole reste sans effet et ne s’accomplit pas, alors le Seigneur n’a pas dit cette 
parole : le prophète l’a dite avec présomption. Tu ne dois pas en avoir peur ! 

• Faux libérateurs/pasteurs (cf. Ézéchiel 34) + Jr 6,14 : « Ils disent : Paix ! quand il n’y a point de paix. » 

2. Les avertissements de Jésus 

« Prenez garde que personne ne vous séduise. » (Matthieu 24,4) 

« De faux christs et de faux prophètes s’élèveront, ils feront de grands prodiges. » (Matthieu 24,24) 

Le danger n’est pas seulement l’erreur intellectuelle, mais la séduction spirituelle. 

3. Les faux-messies dans l’Église primitive 

• Actes 5,36–37 (Theudas, Judas le Galiléen) 36 Il y a un certain temps, se leva Theudas qui prétendait 
être quelqu’un, et à qui se rallièrent quatre cents hommes environ ; il a été supprimé, et tous ses 
partisans ont été mis en déroute et réduits à rien. 37 Après lui, à l’époque du recensement, se leva 
Judas le Galiléen qui a entraîné beaucoup de monde derrière lui. Il a péri lui aussi, et tous ses partisans 
ont été dispersés. 

• 2 Corinthiens 11,13–15 « Satan lui-même se déguise en ange de lumière. » 

IV. Le faux-messie ultime : l’Antichrist 

1. L’enseignement de Jean 

« Vous avez appris qu’un antichrist vient, et maintenant plusieurs antichrists sont survenus. » 
(1 Jean 2,18) 

Il y a un esprit d’antichrist déjà à l’œuvre, et une figure finale à venir. 

2. Les traits bibliques de l’Antichrist 

• Se fait adorer / usurpe la place de Dieu / Séduit par des signes mensongers 

2 Thessaloniciens 2,3-12 

Ne laissez personne vous égarer d’aucune manière. Car il faut que vienne d’abord l’apostasie, et que se révèle 
l’Homme de l’impiété, le fils de perdition, celui qui s’oppose, et qui s’élève contre tout ce que l’on nomme Dieu 
ou que l’on vénère, et qui va jusqu’à siéger dans le temple de Dieu en se faisant passer lui-même pour Dieu. Ne 
vous souvenez-vous pas que je vous en ai parlé quand j’étais encore chez vous ? Maintenant vous savez ce qui 
le retient, de sorte qu’il ne se révélera qu’au temps fixé pour lui. Car le mystère d’iniquité est déjà à l’œuvre ; il 
suffit que soit écarté celui qui le retient à présent. 

Alors sera révélé l’Impie, que le Seigneur Jésus supprimera par le souffle de sa bouche et fera disparaître par la 
manifestation de sa venue. La venue de l’Impie, elle, se fera par la force de Satan avec une grande puissance, 
des signes et des prodiges trompeurs, avec toute la séduction du mal, pour ceux qui se perdent du fait qu’ils 
n’ont pas accueilli l’amour de la vérité, ce qui les aurait sauvés. C’est pourquoi Dieu leur envoie une force 
d’égarement qui les fait croire au mensonge ; ainsi seront jugés tous ceux qui n’ont pas cru à la vérité, mais qui 
se sont complus dans le mal. 

3. Sa défaite 

« Le Seigneur Jésus le détruira par le souffle de sa bouche. » (2 Thessaloniciens 2,8) 



La Bête : Ap 13,11 Puis, j’ai vu monter de la terre une autre Bête ; elle avait deux cornes comme un agneau, et 
elle parlait comme un dragon.12 Elle exerce tout le pouvoir de la première Bête en sa présence, amenant la terre 
et tous ceux qui l’habitent à se prosterner devant la première Bête, dont la plaie mortelle a été guérie.13 Elle 
produit de grands signes, jusqu’à faire descendre le feu du ciel sur la terre aux yeux des hommes :14 elle égare 
les habitants de la terre par les signes qu’il lui a été donné de produire en présence de la Bête ; elle dit aux 
habitants de la terre de dresser une image en l’honneur de la première Bête qui porte une plaie faite par l’épée 
mais qui a repris vie.15 Il lui a été donné d’animer l’image de la Bête, au point que cette image se mette à parler, 
et fasse tuer tous ceux qui ne se prosternent pas devant elle.16 À tous, petits et grands, riches et pauvres, 
hommes libres et esclaves, elle fait mettre une marque sur la main droite ou sur le front,17 afin que personne ne 
puisse acheter ou vendre, s’il ne porte cette marque-là : le nom de la Bête ou le chiffre de son nom.18 C’est ici 
qu’on reconnaît la sagesse. Celui qui a l’intelligence, qu’il se mette à calculer le chiffre de la Bête, car c’est un 
chiffre d’homme, et ce chiffre est six cent soixante-six. 

V. Comment discerner le vrai Messie des faux ? 

1. Le critère central : la croix 

« Tout esprit qui confesse Jésus-Christ venu en chair est de Dieu. » (1 Jean 4.2)  
Jésus-Christ Faux-messies 

• Humble 
• Obéissant au Père 
• Passe par la croix 
• Donne la vie 
• Rend libre 
• A les paroles de la vie 

 

• Mensonges faciles : Jr 6, 14 : Ils 
[…]disent : « Paix ! La paix ! » alors qu’il 
n’y a pas de paix. 

• Promettent puissance et succès : 
• Évitent la croix 
• Asservissent 
• Ne sont pas fidèles à la Parole de Dieu : « 

Même si un ange du ciel annonçait un 
autre Évangile… qu’il soit anathème. » 
(Galates 1,8) 

• Nient que Jésus soit venu dans la chair : 
1 Jn 4,3 : Tout esprit qui refuse de 
proclamer Jésus, celui-là n’est pas de 
Dieu : c’est l’esprit de l’anti-Christ, dont 
on vous a annoncé la venue et qui, dès 
maintenant, est déjà dans le monde. 

2. Le fruit 

« Vous les reconnaîtrez à leurs fruits. » (Matthieu 7,16) 

3. La fidélité à l’Écriture 

« Même si un ange du ciel annonçait un autre Évangile… qu’il soit anathème. » (Galates 1,8) 

Conclusion (≈ 5 minutes) 

Le monde cherche toujours un sauveur : politique, technologique, idéologique, spirituel. 

Mais un seul Messie a été promis, révélé, crucifié et ressuscité. 

« Il n’y a sous le ciel aucun autre nom par lequel nous devions être sauvés. » (Actes 4,12) 

Le chrétien n’est pas appelé à suivre un homme fort, mais : 

un Agneau immolé, 
un Roi serviteur, 
un Seigneur crucifié et ressuscité « Viens, Seigneur Jésus. » (Apocalypse 22,20) 


